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Scène de l'attaque terroriste dans la localité de Bat Ayn dans le Goush Etzion, au Nord de Jérusalem (Photo 
publiée avec l'aimable autorisation de ZAKA, 2 avril 2009) 

 La semaine écoulée a été caractérisée par le meurtre à l'arme blanche d'un adolescent de 16 ans par 

un terroriste palestinien dans la localité de Bat Ayn dans le Goush Etzion, et la blessure d'un enfant de 

sept ans. Lors d’une attaque au carrefour de Shoket au Nord-Est de Beersheba, une terroriste d'un village 

bédouin voisin a ouvert le feu sur une position de garde à une base de la police des frontières ; il n'y a pas 

eu de blessé. Dans le Néguev occidental, la tendance à la baisse des tirs de roquettes et d'obus de 

mortier s'est confirmée, tandis que des équipes terroristes ont continué à placer des engins piégés près de 

la barrière de sécurité. 

 Côté politique, le ministre israélien des Affaires étrangères Avigdor Lieberman a déclaré que 

le gouvernement israélien honorerait les accords et les engagements des gouvernements précédents fondés 

sur la feuille de route, mais pas sur le processus d'Annapolis. Les porte-parole de l'Autorité Palestinienne 

et du Hamas ont réagi avec colère, attaquant Lieberman et le nouveau gouvernement israélien. Le Président 

américain Barack Obama, a déclaré devant le Parlement turc que "les Etats-Unis soutiennent fortement 

l'objectif à deux Etats, Israël et la Palestine, vivant côte à côte dans la paix et la sécurité." 

Aperçu général 



 
 

 

Bande de Gaza 
Tirs de roquettes et d'obus de mortier 

 La tendance à la baisse des tirs de roquettes et d'obus de mortier s'est poursuivie cette 

semaine. Pendant la semaine écoulée, deux tirs de roquettes et quatre tirs d'obus de mortier ont 

été identifiés. Deux tentatives de placer des engins piégés ont également été signalées, et quatre 

terroristes ont été tués. La plupart des tirs ont résulté des activités de Tsahal visant à empêcher 

les équipes de placer des engins piégés : 

 31 mars : Des soldats de Tsahal ont identifié quatre Palestiniens armés plaçant un 

engin piégé au Nord-Ouest du poste de Kissufim. Les soldats ont ouvert le feu en direction 

de l'engin piégé avec des tirs d'armes légères, et en parallèle, l'armée de l'air israélienne a 

frappé cette cellule. Aucune frappe n'ayant été identifiée, les soldats de Tsahal ont attaqué 

avec des obus de mortier, tuant deux terroristes; deux d'autres se sont enfuis des lieux. 

Une recherche a révélé un missile antichar et un fusil d'assaut Kalachnikov. Pendant 

l'incident deux obus de mortier ont été tirés sur les soldats ; un soldat a été légèrement 

blessé. 

 4 avril : A trois kilomètres au Nord-Est du terminal de Karni, des soldats de Tsahal 

ont identifié deux terroristes plaçant un engin piégé près de la barrière de sécurité. Les 

soldats ont ouvert le feu et tiré deux obus de mortier sur les terroristes, tuant deux 

d'entre eux. Après l'incident deux obus de mortier ont été tiré à trois kilomètres au Nord-

Est du terminal de Karni. Les Brigades Izz al-Din al-Qassam du Hamas ont revendiqué 

l'attaque (Forum PALDF du Hamas). Selon un autre site Internet, les terroristes étaient 

membres des Comités de résistance populaire (Site Internet Sawt Al-Hak, 4 avril 2009). 

 

Evénements importants 
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Israël  

Fusillade au carrefour Shoket au Nord-Est de Beersheba 

 Le 4 avril, une terroriste du village bédouin de Hura dans le Néguev a perpétré une fusillade 

près d'une base de la police des frontières au carrefour Shoket. Elle s'est approchée d'un poste 

de garde et a commencé à tirer. Il n'y a eu aucun blessé.  Un garde-frontière arrivé sur les lieux 

a tué la terroriste (Ynet, 4 avril 2009). 

 Des fouilles effectuées au domicile de la terroriste, Basma Awad al-Nabari, 16 ans, ont 

révélé qu'elle avait écrit dans son journal qu'elle voulait mourir en martyre "à cause de ce qu'ils 

ont fait aux Palestiniens dans la bande de Gaza pendant l'Opération Plomb Durci" (Ynet, 4 avril 

2009). Ses parents ont été arrêtés après l'incident et la police examine leur possible participation 

dans l’organisation de cette fusillade. Un représentant de la police présent aux débats de 

délibérations de leur détention a déclaré que des documents avaient été trouvés indiquant que 

les suspects étaient liés au Hamas. Il a ajouté qu'il était peu probable qu'une fille de 16 ans 

décide, seule, de devenir une martyre (Haaretz, 6 avril 2009). 

 

Depuis la fin de l'Opération Plomb 
Durci, 98 roquettes et 60 obus de 
mortier ont été tirés sur Israël. 



 
 

Judée-Samarie 

Attaque terroriste dans une localité du Goush Etzion, au Sud de 
Jérusalem  

 Le 2 avril, un terroriste armé d'une hache est entré dans la localité de Bat Ayn et a assassiné 

Shlomo Nativ, 16 ans, et a blessé un garçon de sept ans. Un des résidents a lutté avec le 

terroriste et lui a pris la hache, mais le Palestinien s'est enfui des lieux. 

Les forces de Tsahal ont mené des fouilles dans les villages de Khirbet 

Safa, Surif, Beit Ummar et dans les environs. À la date de la rédaction 

de cet article, le meurtrier n'avait pas été capturé. 

Shlomo Nativ 

 Initialement, la responsabilité a été faussement revendiquée par un groupe appelé "les 

Équipes d'Imad Moughnieh et les Bataillons de Jérusalem/Jihad Islamique Palestinien" (Agence 

de presse Ma'an, 2 avril 2009). Cependant, le JIP a publié plus tard un démenti, saluant toutefois 

l'attaque (Site Internet PalToday, 2 avril 2009). À la date de la rédaction de cet article, il s'agit 

apparemment de l'œuvre d'un terroriste solitaire.   

 L'attaque de Bat Ayn est la dernière d'une série d'attentats et de tentatives d'attaques 

commises en Mars : 

 21 mars : Une explosion a retenti dans le parking à l'entrée du centre commercial 

Lev Hamifratz près de Haïfa. Les policiers arrivés sur les lieux ont trouvé une voiture 

contenant des dizaines de kilos d'explosifs qui n'avaient pas explosé. Les charges ont été 

neutralisées par des démineurs de la police. 

 15 mars : Deux policiers ont été tués lors d’une fusillade dans la Vallée du 

Jourdain près de la localité de Masua. Les deux policiers s'étaient arrêtés pour aider 

un véhicule garé sur le côté de la route. Les terroristes, qui ont feint d'avoir un pneu crevé, 

ont tué les policiers à bout portant et se sont enfuis. 

 5 mars : Un terroriste palestinien conduisant un tracteur a percuté une voiture de 

police à Jérusalem. Il a baissé la lame sur la voiture, qui avait été appelée pour s'occuper 

d'un accident et était garée sur le côté de la rue. Le tracteur a traversé l'intersection, est 

rentré dans la voiture de police à plusieurs reprises et l'a poussée contre un lampadaire et 



 
 

un autobus. Les deux policiers ont été légèrement blessés. Le conducteur du tracteur a été 

tué. [Note : Le 7 avril, une autre attaque terroriste a eu lieu à Jérusalem Est.] 

 

Tirs de cocktails Molotov et de pierres en Judée-Samarie 

 Durant la semaine, les tirs de cocktails Molotov et de pierres se sont poursuivis :  

 1er  avril : Un cocktail Molotov a été lancé sur un véhicule israélien au Sud-Est de 

Qalqiliya. Il n'y a eu ni blessé ni dégât. 

 2 avril : Un cocktail Molotov a été lancé sur un véhicule israélien au Sud-Est de 

Naplouse. Il n'y a eu ni blessé ni dégât. Des soldats de Tsahal ont trouvé trois cocktails 

Molotov prêts à être lancés. 

 7 avril : Un civil israélien a été gravement blessé par des pierres lancées sur son 

véhicule au Nord de Ramallah. 

 

La bande de Gaza après l'Opération Plomb Durci 
 

Les terminaux entre Israël et la bande de Gaza 

 Cette semaine, les livraisons d'aide humanitaire se sont poursuivies par les terminaux de la 

bande de Gaza à un taux moyen de 100 camions par jour. 

 

Le Hamas assoie son contrôle de la bande de Gaza en améliorant les 
capacités de son administration 

 Au cours des semaines écoulées depuis la fin de l'Opération Plomb Durci, le Hamas a 

effectué une série d'activités visant à réhabiliter et à renforcer son contrôle de la bande de 

Gaza, en intensifiant le processus d'islamisation. Son objectif est d'envoyer le message, 

particulièrement à la population de Gaza, que les dégâts causés pendant les combats sont 

mineurs. À cette fin, le Hamas a récemment ouvert une banque islamique, a amélioré ses 

capacités médiatiques et a accrédité une nouvelle université, Al-Uma, récemment établie dans la 



 
 

bande de Gaza (Site Internet PalMedia, 1er avril 2009). Il a également augmenté la surveillance 

islamique du ministère de l'Agriculture de Gaza, a étendu son contrôle des patients quittant la 

bande de Gaza pour un traitement médical à l'étranger et a commencé à faire fonctionner une 

société d'assurance islamique appelée Al-Multazim (Felesteen, 18 mars 2009). 

 Le 22 mars, le Hamas a repris le contrôle du département de Gaza du ministère de la Santé 

de l'Autorité Palestinienne responsable de l’acheminement des patients à l'étranger pour y subir 

un traitement médical. Cette mesure résulte des désaccords sérieux entre, d’une part, le Hamas 

et le Fatah et, d’autre part, entre le Hamas et l'Egypte quant à l'autorisation à donner des listes 

des patients qui quittent Gaza. Suite au contrôle accru du Hamas, le nombre de patients quittant 

Gaza pour Israël a baissé radicalement. Depuis l'Opération Plomb Durci, une moyenne de 25 

patients ont quitté Gaza pour être soignés en Israël, contre une moyenne de 80 avant 

l'opération. 

 

Contrebande dans la bande de Gaza  

L'industrie des tunnels 

 L'Egypte continue ses activités pour empêcher la contrebande par des tunnels dans la bande 

de Gaza. Le 31 mars, dix tunnels ont été découverts et des réserves de carburant destinées à la 

bande de Gaza ont été confisquées ('Agence de presse égyptienne, 31 mars 2009). 

 Le 2 avril, Al-Istiqlal, un journal affilié au Jihad Islamique Palestinien, a annoncé que 

d'importantes quantités de ciment avaient été introduites en contrebande dans la bande de Gaza 

par l'Egypte, ajoutant que les quantités augmentaient "selon ce qui peut être arrangé du côté 

égyptien de la frontière." Le ciment atteint la bande de Gaza par des tuyaux ou enveloppé dans 

des paquets. Son apparition sur le marché a mené à une augmentation de la construction et, 

lorsque de plus grandes quantités seront introduites en contrebande, son prix devrait chuter. 

 

Incitation antisémite et anti-israélienne d'un haut responsable du 
Hamas 

 Le 3 avril, la chaîne de télévision Al-Aqsa du Hamas a diffusé une pièce de théâtre montée à 

l'Université Islamique de Gaza à l'occasion de l'anniversaire de la mort de cheik Ahmed Yassin, le 

fondateur du Hamas, tué lors d’une opération d’élimination ciblée. La pièce abondait en 



 
 

diffamations antisémites, affirmant notamment que les Juifs boivent le sang des musulmans et se 

lavent les mains avec dans le cadre de leurs rituels.1 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Scènes de la pièce. A gauche : un père juif à son fils, "Nous devons laver nos mains dans le sang 
musulman." A droite : le père dit, "Les Juifs détestent les musulmans. Les juifs aiment tuer les musulmans" 

(Télévision Al-Aqsa, 3 avril 2009). 
 

 Le 25 mars, Mahmoud al-Zahar, haut responsable du mouvement dans la bande de Gaza, 

a donné une conférence devant des activistes dans le camp de réfugiés d'Al-Yakmuk en Syrie. Il 

a demandé pourquoi, tout au long de l'histoire, les Juifs avaient été massacrés. Sa 

réponse a été que ce qui est arrivé dans la bande de Gaza (l'Opération Plomb Durci) fournissait 

une réponse à la question [cf., justifiant le massacre de Juifs]. Au sujet du dialogue palestinien 

interne, il a dénoncé les tentatives pour forcer le Hamas à reconnaître Israël, et a déclaré que 

"celui qui parmi nous reconnaît Israël se fera couper la langue. La reconnaissance d'Israël revient 

à vous priver de votre droit et du droit de vos enfants de rentrer en Palestine. La reconnaissance 

d'Israël signifie que vous renoncez à Jérusalem pour toujours." Il a également appelé l'OLP "à se 

lever de la tombe et à porter de nouveau les vêtements de la résistance" [cf., à adopter une 

politique de violence et de terrorisme] pour libérer la Palestine (Télévision Al-Aqsa, 31 mars 

2009). 

 Des remarques antisémites aux racines européennes et islamiques sont un fait commun 

pour le Hamas. La charte du mouvement (adoptée en 1988) pullule de mythes antisémites 

inspirés par les Protocoles des Sages de Sion quant au contrôle par les Juifs des médias, de 

                                                 
1 A ce sujet, voir notre article du 8 avril 2008 intitulé "L'industrie de la haine : Le Hamas continue de recourir à des 
thèmes antisémites primitifs dans sa guerre psychologique. Ainsi, selon une pièce de théâtre récemment montée à Gaza, 
les Juifs aiment boire le sang des Musulmans et des Arabes," à l'adresse http://www.terrorism-
info.org.il/malam_multimedia/fr_n/pdf/hamas_f069.pdf. 



 
 

l’industrie audiovisuelle et de l'éducation, et affirme que les Juifs sont responsables des 

révolutions et des guerres dans le monde entier (Articles 17 et 22 de la charte du Hamas).2 

 

Le processus de paix 

 

Discours du ministre israélien des Affaires étrangères et réactions 
palestiniennes 

 Le 1er avril, le nouveau ministre des Affaires étrangères d'Israël, Avigdor Lieberman, a 

déclaré que le gouvernement d'Israël honorerait tous les accords et les engagements 

des gouvernements précédents. Il a ajouté que le seul document qui l'engageait et qui avait 

été ratifié tant par le gouvernement israélien que par le conseil de sécurité de l'ONU était la 

feuille de route. Donc, a-t-il dit, c'est à la feuille de route et non au processus d'Annapolis, 

qui n'a jamais été ratifié par le gouvernement israélien, que le nouveau gouvernement est 

astreint. Il a ajouté que dans les négociations menées par le nouveau gouvernement israélien 

quant à la mise en œuvre de la feuille de route, chaque détail serait entièrement examiné avant 

que la dernière étape, en vue des négociations sur l'accord de statut final, soit élaborée (Site 

Internet du ministère israélien des Affaires étrangères en hébreu). 

 L'Autorité Palestinienne et le Hamas ont vivement critiqué les remarques de Lieberman 

et leurs porte-parole ont vilipendé le ministre ainsi que le nouveau gouvernement :   

  L'Autorité Palestinienne : 

 1) Selon une déclaration résumant la réunion hebdomadaire du gouvernement 

de Salam Fayyad, "le gouvernement israélien nie le principe de terre en échange 

de la paix, le processus d'Annapolis, la solution à deux Etats et la prise de mesures 

sur le terrain ; [le gouvernement d'Israël] essaie de créer la paix économique et un 

arrangement de sécurité sans un plan politique..." La déclaration invite la 

communauté internationale à intervenir immédiatement, la politique israélienne 

"mettant le monde en danger" (Agence de presse Wafa, 6 avril 2009). 

 2) Nimr Hamad, conseiller de Mahmoud Abbas, a affirmé que la déclaration de 

Lieberman était négative et portait atteinte à tout espoir d'accord (Site Internet 

                                                 
2 A ce sujet, voir notre article de Janvier 2006 (en anglais) intitulé “The Hamas Charter,” à l'adresse 
http://www.terrorisminfo.org.il/malam_multimedia/English/eng_n/html/hamas_charter.htm.  



 
 

Qudsnet, 1er avril 2009). "Des sources palestiniennes" proches de Mahmoud 

Abbas ont déclaré que l'Autorité Palestinienne refuserait de renouveler les 

négociations avec Israël jusqu'à ce que son gouvernement reconnaisse ouvertement 

la solution à deux Etats et arrête le développement des implantations. Ces sources 

ont ajouté que les Palestiniens appréhendaient la politique du nouveau 

gouvernement israélien telle qu'exposée par Avigdor Lieberman, et ont ajouté que 

Netanyahu ne s'était pas même donné la peine de répondre (Agence de presse 

italienne AKI, 6 avril 2009).  

 3) Saeb Erekat, le chef de l'équipe de négociations de l'OLP, a appelé le Quartet 

international à obliger le gouvernement d'Israël à se soumettre au principe à deux 

Etats et à honorer les accords déjà signés, ainsi qu’à arrêter le développement des 

implantations. Il a affirmé que les déclarations du Premier ministre et du ministre 

des Affaires étrangères montraient qu'Israël rejettent les décisions du sommet 

d'Annapolis, le nouveau gouvernement ayant décidé de "claquer la porte à la face de 

la communauté internationale (Agence de presse Ma'an, 2 avril 2009). 

 

 Les porte-parole du Hamas ont attaqué le nouveau gouvernement et ont invité les 

Palestiniens à retourner à la voie de la "résistance" [cf., la violence et le 

terrorisme]. Yussuf Zarka, le conseiller du chef de l'administration de facto du Hamas 

Ismail Haniya, a invité la direction de l'Autorité Palestinienne à rejoindre la voie de la 

"résistance à l'occupation." Il a ajouté que les déclarations faites par Lieberman prouvent 

que les négociations menées par le gouvernement précédent quant à un accord sur le 

statut final étaient "futiles" (Site Internet du Centre Al-Bayan, 1er avril 2009). Usama 

Hamdan, le représentant du Hamas au Liban, a déclaré que l'appel de Lieberman à 

détruire le Hamas mènerait la région entière vers une autre guerre (Radio BBC en arabe, 

1er avril 2009). 

 

Le Président des Etats-Unis soutient l'idée d'une solution à deux Etats 

 Le Président américain Barack Obama, s'exprimant devant le Parlement turc le 6 avril, a 

déclaré au sujet du conflit israélo-palestinien : "Au Moyen-Orient, nous partageons le but d'une 

paix durable entre Israël et ses voisins. Que ce soit clair : les Etats-Unis soutiennent 



 
 

fortement l'objectif de deux Etats, Israël et la Palestine, vivant côte à côte dans la paix et 

la sécurité. C'est un but partagé par les Palestiniens, les Israéliens et les personnes de bonne 

volonté dans le monde entier. C'est un objectif que les partis ont accepté dans la feuille de route 

et à Annapolis. C'est un but que je poursuivrai activement en tant que Président des Etats-Unis. 

Nous savons que la route sera difficile. Les Israéliens comme les Palestiniens doivent prendre des 

mesures qui sont nécessaires pour construire la confiance. Les Israéliens et les Palestiniens 

doivent vivre en accord avec les engagements qu'ils ont pris. Tous deux doivent surmonter des 

passions de longue date et la politique du moment pour faire des progrès vers une paix sûre et 

durable" (AP, 6 avril 2009). 

 

 

 

 

 

 

Le Président Obama devant le Parlement turc (Jim Young, Reuters, 6 avril 2009) 

 

 Le représentant spécial du Quartet au Moyen-Orient, l'ancien Premier ministre 

britannique Tony Blair, qui a rencontré le Premier ministre entrant Benjamin Netanyahu, a 

déclaré que "la seule paix durable est fondée sur une solution à deux Etats" (Reuters, 

Jérusalem, 6 avril 2009). Le porte-parole du Fatah Fahmi al-Zaarir a félicité le Président Obama 

qui a dit que les Palestiniens avaient le droit à d'un Etat indépendant qui vivrait dans la paix et la 

sécurité avec Israël, et a demandé que la pression soit exercée sur Israël afin de le forcer à 

adhérer aux décisions prises par les institutions internationales (Agence de presse Wafa, 7 avril 

2009). 

 

Possible visite du Président Obama en Israël et dans l'Autorité 
Palestinienne début Juin 

 Selon un rapport d'Akiva Eldar le 7 avril dans Haaretz, "une source diplomatique" a déclaré 

que le Président américain Obama pourrait effectuer une courte visite au Moyen-Orient début 



 
 

Juin, pendant laquelle il rencontrerait des responsables israéliens et se rendrait à Ramallah. À la 

date de la rédaction de cet article, l'information n'avait pas été officiellement confirmée. 

 

Scène interne palestinienne 

 

Le dialogue palestinien interne 

 Les délégations du Fatah et du Hamas sont arrivées en Egypte fin Mars et début Avril pour 

une nouvelle série de discussions. Un des sujets centraux sur lequel aucun accord n'a encore été 

conclu porte sur les directives politiques fondamentales du futur gouvernement palestinien (s'il 

reconnaîtra Israël et sera lié par les décisions précédentes de l'OLP ou adoptera l'idéologie du 

Hamas). Face au désaccord, Omar Suleiman, le chef des services de renseignements 

égyptiens, a présenté aux délégations une "solution intérimaire." Selon sa proposition, Mahmoud 

Abbas formera un nouveau gouvernement acceptable pour la communauté internationale. Il 

fonctionnera jusqu'aux élections législatives et présidentielles début 2010. Omar Suleiman a noté 

que la communauté internationale coopérerait avec le nouveau gouvernement palestinien 

seulement s'il annonçait son acceptation des principes du Quartet international, c'est-à-dire 

l'abandon du terrorisme, la reconnaissance d'Israël et l'engagement d'accomplir les accords 

signés par l'OLP avec le gouvernement d'Israël (Al-Watan, 3 avril 2009).  

 Le Fatah semble être enclin à accepter la proposition, tandis que le Hamas la rejette. À 

cause de leurs désaccords de base, il a été décidé de reporter les débats jusqu'à fin Avril. En 

attendant, le Hamas et le Fatah s'accusent réciproquement de l'échec des pourparlers du Caire :   

 Nabil Shaath, membre de la délégation du Fatah, a déclaré que l'insistance du 

Hamas à former un gouvernement d'unité nationale avait fait revenir le dialogue à son 

point de départ. Il a précisé que le futur gouvernement d'unité nationale devrait avoir des 

directives claires qui incluraient des engagements envers les accords internationaux (Al-

Ukaz, 4 avril 2009).  

 Azzam al-Ahmed, le chef de la faction du Fatah au Conseil Législatif Palestinien, a 

accusé la délégation du Hamas d'être venue aux pourparlers sans avoir modifié ses 

positions. Il a exprimé l'espoir que des progrès seraient réalisés lors d'une autre série de 



 
 

discussions, et a déclaré que "les portes du dialogue sont toujours ouvertes" (Agence de 

presse Wafa, 2 avril 2009).  

 Khaled Mashaal, le chef du bureau politique du Hamas à Damas, a déclaré que les 

Etats-Unis et le Quartet étaient responsables du report du dialogue en exigeant que le 

Hamas reconnaisse Israël. Il s'est déclaré déçu que le dialogue palestinien interne soit 

sensible aux pressions exercées sur ses participants, et a indiqué que les Palestiniens ne 

renonceraient pas à leurs principes, mais continueraient "la voie de la lutte et de 

résistance" (cf., le terrorisme et la violence). Il a également affirmé qu'Israël était 

"transitoire" et qu'en fin de compte, les Palestiniens seraient victorieux (Télévision Al-

Jazeera, 2 avril 2009). 

 Salah Bardawil, haut responsable du Hamas, a déclaré que les représentants du 

Fatah étaient venus aux pourparlers sans nouvelles propositions et étaient retranchés 

derrière ce qu'ils appellent "des lignes rouges" (Site Internet Filastin al-'An, 2 avril 2009). 

 

 Il a été aussi annoncé que Mahmoud Abbas aurait l'intention de prolonger le dialogue au 

Caire de quelques jours. Si les négociations échouent, il ordonnera la formation d'un 

gouvernement provisoire, dirigé par Salam Fayyad (Al-Hayat, 1er avril 2009). 

 

 

 

 

 

 

“Le dialogue palestinien” (Al-Watan). 

 

 

 



 
 

Le Hamas appelle l'Autorité Palestinienne à permettre les attaques 
terroristes en Judée-Samarie  

 Salah Bardawil, président de la faction du Hamas au Conseil Législatif  Palestinien, a invité 

l'Autorité Palestinienne à mettre fin à sa coordination sécuritaire avec Israël et à sa persécution 

des membres de la "résistance" [cf., des organisations terroristes] en Cisjordanie. Il a ajouté que 

"le Fatah et l'Autorité Palestinienne devraient donner main libre à la résistance pour défendre les 

Palestiniens" (Site Internet du Hamas Palestine-Info, 5 avril 2009). 

 Rafat Mara, le rédacteur du mensuel Filastin al-Muslimah et responsable de la 

propagande du Hamas au Liban, a écrit des éditoriaux dans le numéro de Mars 2009 sur les 

désaccords qui ont émergés de l'Opération Plomb Durci. Il a déclaré qu'il y avait eu des appels à 

l’organisation de manifestations en Cisjordanie pour exprimer la solidarité avec les Gazaouites et 

que le doute avait été jeté sur les capacités des Palestiniens en Cisjordanie. D'autre part, d'autres 

personnalités ont appelé les Palestiniens de Cisjordanie à mener des actions "populaires" et 

"militaires" (cf., attaques terroristes) pour soutenir les Palestiniens de la bande de Gaza. Il a 

ajouté qu'il était de ceux qui "aspirent à un rôle plus respectable en Cisjordanie... et de ceux qui 

espèrent entendre l'écho d'une attaque suicide..." Il a ajouté que les raisons principales 

expliquant qu'une telle opération ne soit pas effectuée était la collaboration étroite de l'Autorité 

Palestinienne avec Israël et la persécution des activistes du Hamas en Cisjordanie par les forces 

de sécurité palestiniennes. 

 

L'arène septentrionale 

 

Visite d'un député du Hezbollah en Grande-Bretagne 

 Le 30 mars, Hussein al-Hadj Hassan, député du Hezbollah au Parlement libanais, s'est 

rendu en Grande-Bretagne à l'invitation du député britannique Jeremy Corbin afin d'inaugurer la 

succursale britannique d'une association parlementaire internationale de soutien à la Palestine. 

Pendant sa visite, Hassan a rencontré des personnalités politiques, des journalistes et les 

membres de la Chambre des Lords et de la Chambre des Communes (Al-Hayat, 2 avril 2009). 

Dans un entretien à la radio Al-Nur le 5 avril, il a démenti être en contact avec le gouvernement 

britannique et a affirmé avoir seulement rencontré des membres du Parlement. Le ministère 

britannique des Affaires étrangères s'est distancié de la visite de Hassan, déclarant qu'elle était le 

résultat d'une invitation lancée par un député solitaire (Al-Sharq Al-Awsat, 1er avril 2009). Al-Hadj 



 
 

Hassan est le premier représentant du Hezbollah à se rendre en Grande-Bretagne depuis 2005, 

date à laquelle le gouvernement britannique a rompu ses relations avec l'organisation (Al-Quds 

Al-Arabi, 1er avril 2009). 

 Lors d’une conférence donnée le 30 mars, Al-Hadj Hassan a déclaré que "comme la France, 

la Grande-Bretagne et chaque autre nation qui a élevé des objections dans le passé, nous 

rejetons le terrorisme et nous encourageons donc la résistance" [propos vides de sens, 

puisque le terrorisme est appelé "résistance" par le Hezbollah, par ses Etats sponsors et par les 

organisations terroristes palestiniennes]. Il a souligné l'importance de la solidarité avec les 

Palestiniens et avec le Hamas (Al-Sharq Al-Awsat, 1er  avril 2009).3 

 

                                                 
3 Au sujet de la position du Hezbollah sur les pourparlers avec la Grande-Bretagne, voir notre article intitulé “Selon Omar 
al-Moussawi, membre du Conseil Central du Hezbollah, tandis que la politique britannique envers l'organisation a changé, 
le Hezbollah n'a, quant à lui, pas modifié la sienne” à l'adresse http://www.terrorism-
info.org.il/malam_multimedia/fr_n/pdf/hezbollah_f009.pdf et  “Le Hezbollah salue la décision britannique de renouveler 
les contacts, tout en précisant à la Grande-Bretagne et aux Etats-Unis n'être prêt à aucune flexibilité politique en 
échange. Le Hezbollah a souligné qu'il ne reconnaîtrait jamais Israël ni ne négocierait avec, et n'abandonnerait pas le 
terrorisme,” à l'adresse http://www.terrorism-info.org.il/malam_multimedia/fr_n/pdf/hezbollah_f008.pdf. 


